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qui.donnaient tant d'éclat à la parQle-de Dieu.
Mgr Brondel a parlé de la préparation p.our bien communier:

"O mes enfants, disait-il, l'heure fortunée de votre commupion
arrive. Pour la première fois, Jésus va venir dans votre cœur.
Oh! il faut le recevoir 'ier. " Puis, il commenta les actes de foi,
d'espérance, de charité etde contrition à faire pourla communion.
Quand il parle, son visage s'illumine et il nous fait ressentir la.
joie qui remplit son cœur. Je conserverai longtemps le souve-
nir de ce sermon qui pénétrait l'âme et remplissait nos yeux de
douces larmes. Après la sainte Messe, Mgr a administré la con-
tirniation aux enfants qui venaient de faire leur première coin-
inunion.

La première communion a été bien touchante et j'ai été le
témoin d'une cérémonie que je voyais faire pour la première
fois.

M. Pirnat, qui a reçu l'Ordre du diaconat il y a huit jours>
et (ui exerçait les fonctions de diacre pour la première fois,
portait le ciboire et le sous-diacre portait la patène. Et à
chaque communiant, Mgr prenait la sainte Hostie du ciboire
que tenait le diacre et communiait l'enfant. C'était on ne peut

plus imposant et rappelait un fait relaté dans les actes des
Apôtres. Je suis bien sûr que les enfants n'oublieront jamais
un aussi beau jour.

Après la messe, Mgr, revêtu de la chape, expliqua la nature
du sacrement. de Confirmation, et démontra la nécessité de rece-
voir ce sacrement surtout à notre époque où la foi court tant
de périls.

La messe terminée, le clergé et tous les enfants de la première
communion reconduisirent processionnel lem ent Sa Grandt ur-
au presbytère.

Le Rvd Père Recteur de Missoula assistait aussi à la céré-
monie.

Au Canada, la présence de quatre prêtres à une cérémonie
religieuse ne compte guère, mais ici, quand on songe qu'il n'y a
(ue trente prêtres pour tout le diocèse, on peut dire sans exagé-
ration qu'il y aurait un nombreux clergé, même lorsqu'il y a
seulenent quatre prêtres.

Mgr Brondel parle parfaitement le français et estime les
Canadiens.

Longue vie à cet évèque missionnaire, qui travaille avee


